
Depuis le 12 octobre 2017, AutonoMIE occupe un bâtiment rue glacière à 
Toulouse. Vide depuis longtemps, cet ancien hôtel de passe a permis de 
mettre à l’abri les jeunes mineurs isolés mis à la rue par le conseil 
départemental.
Le 23 février prochain aura lieu le procès de cette réquisition au tribunal 
d’instance : en jeu, une possible expulsion pour les 45 mineurs isolés 
étrangers qui y vivent actuellement, et le retour à la rue, sans aucune 
ressource.
Ce journal documente la dernière ligne droite avant le procès, celle d’un 
espoir pour ces jeunes : l’accès au droit commun. Le droit d’aller à 
l’école. Le droit d’être soigné. Le droit d’avoir une place dans la société, 
d’apprendre un métier, de vivre.

Depuis le 12 avril 2016, le conseil départemental 
ne prend plus en charge les mineurs isolés 
étrangers tant qu’ils n’ont pas fait la preuve de 
leur minorité. Le 4 juillet 2016 était créé le 
DDAEOMIE, un dispositif dont le travail est de 
faire des mineurs isolés étrangers des sans-
papiers comme les autres. Après quelques jours 
d’interrogatoires sur un mode policier et 
d’humiliations diverses, 80 % des jeunes qui y 
rentrent sont déclarés majeurs à partir de 
critères arbitraires et jetés à la rue sans 
ménagement.
Les jeunes continuent alors leur parcours 
d’obstacles jalonné de violences institutionnelles 
et de racisme d’État : ils tentent de faire 
reconnaître leurs droits en tant que mineurs en 
saisissant la juge des enfants et s’organisent au 
sein d’un collectif :  
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Chroniques d’une expulsion
Les enfants de la Françafrique

Parlons engagement ...

Un jeune est jeune quelle que soit sa nationalité
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Être d’AutonoMIE, 
c’est  croire qu’un jeune est un jeune, quelle que 
soit sa nationalité, 
c’est croire qu’aucun jeune ne doit dormir à la rue, 
et que l’État doit assumer ses responsabilités vis-à-
vis (entre autres) des MIE,

Être d’AutonoMIE, 
c’est accueillir avec le sourire et la main tendue le 
jeune qui vient de se faire jeter du DDAEOMIE, et 
de passer deux nuits dans la rue, même s’il est 22h.
C’est entendre les récits de fuite, de traversées, de 
tortures, c’est avoir confiance, faire confiance, 
contre vents et marées, 

Être d’AutonoMIE, c’est croire en la force du 
collectif pour lutter contre le racisme d’État.

SUPPORT AUTONOMIE !!!

10 h : Réunion santé
12h : Départ pour le bâtiment 
13h : Appeler l’avocate, informer sur la réu de jeudi, 
faire le point des audiences, 
écouter S. qui rentre de son rendez-vous à l’hôpital, 
accueillir F. qui vient d’être expulsé du DDAEOMIE, 
Accueillir G. et B. qui apportent des vêtements et 
des produits d’hygiène collectés dans leur quartier, 
Dire bonjour à M. qui vient dire bonjour, 
répondre à H., hébergeant, qui fait le point sur la 
situation du jeune qu’il héberge, et qui a besoin de 
soins urgents

16h : Point avec J., une des profs : F. doit être 
scolarisé, il a le niveau, il est en demande : il faut lui 
trouver un établissement scolaire
Accueillir M. qui amène F., « trouvé » dans la rue et 
qui vient de passer deux nuits dehors après avoir été 
sorti du DDAEOMIE : il faut appeler le 115 pour lui 
trouver un hébergement pour la nuit, ça va encore 
prendre des heures
17 h : réunion avec les jeunes ; point sur la vie 
collective, sur la situation du bâtiment, les tours de 
récup’ et le grand ménage de demain
Il faut trouver des téléphones pour les nouveaux
20h … une nouvelle journée d’Autonomiste est 
passée...
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Parole  de … militante
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SUPPORT AUTONOMIE !!
Venez nous rencontrer Venez nous rencontrer 

le lundi 19 février à 18h, le lundi 19 février à 18h, 

75 rue de la glacière75 rue de la glacière  

La lutte continue et nos forces diminuent !! Venez nous donner la main, 
partager, discuter, vous informer

Parce qu’un jeune est un jeune quelle que soit sa nationalité 
Contre le racisme d’État !!

C’est l’histoire d’un homme qui tombe d’un immeuble de 50 étages. Le mec au fur et à mesure de sa chute, il se répète sans cesse,  
pour rassurer jusqu’ici tout va bien, jusqu’ici tout va bien, jusqu’ici tout va bien. Mais l’importance ce n’est pas la chute. C’est 

l’atterrissage ! (la Haine)

Pour certain.es, AutonoMIE  c’est une lutte humaniste et pour d’autres c’est de la politique. Si nos soutiens, nos 
plus proches nous trouvent pas assez ceci et d’autres beaucoup trop cela … 
Alors c’est que nous y  sommes et ca  depuis presque deux ans .Au front avec les mineur.es isolé.es étranger.es à 
la rue, c’est une aventure dramatique d’une jeunesse sacrifié que l’Etat veut faire disparaître.
Jusqu’ici tout va bien.
Le procès contre la réquisition du bâtiment  est le  23 février. Chaque jour qui passe, résonne comme  un compte à 
rebours ,  comme un violent coup dans la gueule et même dans le corps. Chaque jour la mémoire de ces jeunes qui 
sont actuellement à AutonoMIE et ne pourront pas être accompagnés  comme nous avons pu le faire pour  des 
centaines d’autres . Chaque jour les mises à la rue sont quotidiennes .  Jusqu’ici tout va bien.
L’important c’est l’atterrissage, comme une invitation à  essayer de  trouver ta place, en soutien avec ces jeunes. 
La place que tu pourras  prendre en fonction de  tes dispos, de tes envies et de  tes compétences  avec  ton pouvoir 
d’agir  qui s’additionne et se démultiplie dans la lutte. 
AutonoMIE, c’est par l’action que ca commence : la solidarité est notre seule arme et le politique il vient après. 
Jusqu’ici tout va bien.
L’important c’est l’atterrissage, même deux heures par semaines,  ca rend la rencontre possible avec ces mineur-es 
isolé-es étranger-es  …
Nous n’avons plus une thune dans nos caisses ? Fais une soirée de soutien, mets une tirelire chez toi, parle à tes 
voisines / copines,… demande de la thune à tes parents ...
Mamadou a besoin de téléphone, de vêtements adaptés , de tickets  tisseo, de nourriture ? Organise une collecte 
dans ton immeuble, dans ton lycée, dans ton quartier...
Abou a besoin de connaître Toulouse, de rencontrer des gens, de sortir du bâtiment ? Invite le au cinéma, partage 
une promenade sur les quais, fais lui découvrir tes lieux préférés de Toulouse, emmène-le faire un volley prairie 
des filtres,…
L’important c’est l’atterrissage, viens passer la porte du bâtiment, viens discuter dans le canapé, ramène un goûter, 
viens apprendre le peul, le bambara, le soninké , le doula,…
Jusqu’ici tout va bien , mais ces jeunes n’ont pas choisis d’etre en squat , ils sont encore une fois mis à la rue , 
chassés , humiliés … Nous sommes trop peu sur le terrain. Viens. Viens.


